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le mot du présIdent 

Chers collègues, 

comme prévu, il n'y avait pas de Colloque Européen en 1989, mals le 
Congrès International d'Arachnologie à Turku en Finlande, remarquablement 
organisé par nos collègues P .T. Lehtinen et S. Koponen. Ce congrès a été 
très bien reçu et fréquenté par des arachnologues du monde entier. 

Malheureusement, le site géographique sans doute intéressant, mals 
apparemment un peu périphérique. n'a pas contribué à attirer tous les 
membres du Conseil de notre Société pour la réunion prévue : il faudra 
diseuler quelques problèmes de la Société la prochaine fois à Paris. 

Face à la situation nouvelle en Europe, il y a de même des 
conséquences pour la Société d'Arachnologie : encore une fois, nous avons 
un grand accroissement du nombre des demandes d'adhésion, en particulier 
d'arachnologues de la partie orien laie de l'Europe. Cetle situation va peUl-être 
poser des problèmes financiers pour la Société, mais celle évolution stimulera 
assurément la coopération internalionale en Arachnologie avec des 
possibilités de linancement de projets européens par la communauté. 

En vue de cette situation, il sera souhaitable de concentrer nos forces. 
On comprend que beaucoup de projels qui se posent au niveau nalional 
peuvent se réaliser plus facilement par une COOpération européenne, comme : 
• organiser une collection de data concernant la répartition des Arachnides en 
Europe, déjà initiée nalionalement en France, Pologne et Allemagne, mais 
Surtout en Grande Bretagne, 
- développer une clef de détermination commune pour la faune 
arachnologique européenne, . 
• étudier plus profondément l'écologie des espèces pour compiler les 
données écologiques dans un compendium, 
- donner la possibilité d'ulilisalion d'appareils et méthodes spéciaux aux 
collègues étrangers, 
tout cela pour un net progrès de l'arachnologie européenne par suite de la 
coopération iOlensifiée. 

En conclusion, je souhaite de nous retrouver nombreux à Paris. 

J. Haupt 
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Das Wort des r'rAsidenten 

Liebe Kollegen. 

wie vorgesehen land 1969 kein Europai sches Arachnologlsches 
Colloquium slall. sondern der Inlernationale ArachnologenkongreB in Turku. 
ausgezelchnel organisiert I/on unseren Kollegen P.T. Lehlinen und S. 
Koponen. Die Tagung wurde sehr gui aulgenommen und von zahlreichen 
Arachnologen aus der ganzen Weil basuchl. 

Laider hal die zweifellos Interessante. wenn auch augenscheinllch 
periphere geographische Lage nicht dazu belgetragen, auch die Milglieder 
des Conseil unserer Gesellschaft in ausrelchender Zahl anzuziehen. so daO 
uns einige wichtige Probleme belm nachsten Mal in Paris zu diskulieren 
bleiben. 

Angesichls der neuen Situation in Europa ergeben sich auch 
Konsequenzen IOr die Société d'Arachnologie : Von neuem hal die Zahl der 
Aulnahmeantrtlge erheblich zugenommen. Insbesondere von Arachnologen 
aus dem Osllfchen Europa. Diese Situation bring nichl nur linanzielle 
Probleme fOr die gesellschaft mit slch. sondern erOlfnet andererseils auch 
neue Kooperatlosperspekliven mil der MOglichkeil der Flnanzlerung durch die 
Europaïsche Gemeinschafl. 

Angesichts dieser Entwicklung scheint es ratsam unsere Krafte zu 
konzenlrieren. denn zahlreiche Probleme. die sich parallel aul nationaler 
Ebene stellen. lassen slch wahrscheinlich ralloneller durch elne europaïsche 
Zusammenarbeit bearbellen und lôsen : 
- eine Datensammlung zur Verbreitung von Arachniden in Europa, wie sie 
bereils in Frankreich. Polen, Deutschland und insbesondere in GroBbritannien 
durchgelOhrt wird. 
- BearbaUung eines BestimmungsschlOssels der Arachniden Europas. 
- eingehende Erforschung und Kompilation aUlôkologischer Daten von 
Arachniden Europas, 
- verbesserte Zusammenarbeit bei der Nutzung von Geraten und Methoden. 
durch eine intensivere Zusammenarbeit kann zweilellos ein erheblicher 
Fortschritt in der europliischen Arachnologie erzielt werden. 

Ich holle daher. Sie zahlreich in Paris wiederzusehen um entsprechende 
PrOjekte zu diskutieren. 

J. Haupl 

J 

Compte-rendu de l'assemblée générale d'AoQt 1989 à 
Turku (Finlande) 

• Le président lit le rapport financier qui est accepté à l'unanimité de même 
que le rapport moral. 

RAPPORT FINANCIER 1966-1989 

AI/oir au C.C.P. au 1/4/1968 (1) : 
ReceUes encaissées du 1/4/1988 au 17/4/1969 : 

- cotisations 39 à 40 F = 1560 
7 à 120 F 840 

- don 
TOTAL (2) : 

2 à 21.90 F 43,60 
10 

Dépenses effectuées du 1/4/1988 au 17/4/1989 : 
- frais de tenue de compte 
- subl/enlion colloque Berlin 
- timbres 
- photocopies 
- papier 

TOTAL (3): 

Avoir au C.C.P. au 17/4/1989 (1+2.3) 

10 
2500 
570 
212.40 

94,22 

7136.81 F 

2453,80 F 

3386,62 F 

6203,99 F 

• Il est précisé que le prochain colloque aura lieu à Paris en juillet 1990 (Fiche 
d'inscription définitive jointe). 

• Elections pour le renouvellement des membres du conseil. 
47 suffrages ont été exprimés - les volx obtenues sont: 
Baert Léon 47 
Célérler Marie-Louise 44 
Haupt Joachim 44 
Schmidt Andrea 34 
~mP~~~~n 2 
Jocque Rudy 2 
Bosmans Robert 1 
Koponen Seppo 1 
Ledoux Jean-Claude 1 
Maellalt Jean-Pierre 1 
Mahnert Volker 1 
Ribeira Carlos 1 
Rollard Chrisllne 1 
Tesmoingt Marc 1 

sont élus: 
Baert Léon 
Célérier Marie-Louise 
Haupt Joachim 
Schmidt Andrea 
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• Les admissions sont acceptées avec deux parrainages, saul deux pour 
lesquelles Il est demandé une information complémentaire. 

NOUVEAUX MEMBRES DE LA SOCIËTË 

Baehr. Or Barbara: Zoologische Staatssamlung, Münchhausenstrasse 21, 0- .' 
8000 München 60. 

BUss Peler: Salzblnsenweg 1/0401, DDR-4050 Halle. 

Canlarella. Teresa: Via Androne 81, 1-95124 Calania. 

Curcjc prol. Or BozldBr: Institule 01 Zoology, Faculty 01 Science, Sludentski trg 
16. Vu·11 000 Beograd. .'Y,' 

Daniloy Sergey: laboratory 01 Parasitology, Institut 01 Blology, Sachjanovoj 
6, Su-670042 Ulan-Ude. 

Duffev. Or Erie: Cergne House, Wadennoe, GB-Peterborougn PE8 5ST . 

Eskoy. Kiri!!: Palaeonlological Institute, UL. Prolsoyuznaya 123, SU-117321 
Moskva. 

Freudenlhaler. Peter: A-4271 Sr. Oswald 20. 

Kronestedl. Dr TorblOrn : Naturhlstoriska Rlksmuseet, Box 50007, S-10405 
Siockhoim. 

lehlinnen Prof. Dr pakka T : Zoologleal Museum, Department 01 Biology, 
University of Turku, SF-20500 Turku. 

Marc. patrick : Université de Rennes " Laboratoire de Zoologie et 
d'Ecophysiologie, Avenue du Général Laclerk, F-35042 Rennes Cedex. 

Maruslk. Yuel M. : Ins!llute of Blologieal Problerns 01 the North, Aeademy 01 
Sciences, Pro Karla Marxa 24, SU-685010 Magadan. 

Meng, Werner: Nyringen 24, 51. h., DK-8240 Risskov. 

Murohy. Dr Frances Mary: 323 Hanworth Road, GB-Hampton, Middlesex T'N 
123EJ. 

Nahrla Dr Dielrich : Stahlbühlrlng 207, 0-6802 Ladanberg. 

Nevalalnen Mr Kalervo : N1!suddsvêgen 53 C, S-61300 OxelOsund. 

OSlrihanska-Kaiak. Or Anna: UI. Ogolna 7 m. 40, PL-01-702 Warszawa. 

Perera Ana: Departament de Biologia Animal, Facultat de Blologia, Avda. 
Diagonal 645, E-08028 Barcelona. 
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Prieto Sierra Carlos EnriQue : Opto. de Biologia Animal y Genetica, Facultad 
de Ciencias, Universidad dei Pris Vasco. Apdo. 644, E·48080 Bilbao . 

Schikora Hans·Berl: Unlversltlll Bremen FB 2, AG Evolutionsbiologie, 
Posllach 330440, D-2800 Bremen 33. 

Tanaseyitch Andrei y : Ali-Union Institute 01 Nature, Conservation and 
Reserves, P.O. Vilar, SU-113620 Moskva. 

Tacabayey ChinoIs: Zoologleal Instituts, Kazakh Academy 01 Science, 
Akademgorodok, SU-480032 Alma-Ala. 

Zabka Dr Marek : Zaklad Zoologil WSRP, PL-08-110 Siedlee. 

Zyuzin Alexal A : Zoologleal Institule, Kazakh Academy of Science. 
Akademgorodok, SU-480032 Alma-Ala. 

• Il est demandé de réaliser une information sur la tenue de colloques par la 
Sociélé auprès de la British Arachnological Society. 

Le Secrétaire de séance 
Alain Canard 

le Président 
Joachim Haupt 
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XI Congrès International d'Arachnologle 

Finlande, du 7 au 12 aoOt 1989. 

Le programme scientifique du congrès s'est tenu à l'Institut Chrétien de 

Turku. 

Les thèmes dévellopés les lundi, mardi, mercredi et vendredi ont été les 
suivants: Arachnologie de laboratoire, Zoogéographie, Cycles biologiques et 
Biorythmes, Faunistique, Ecologie, Taxonomie, Paléontologie, Ethologie (le 
jeudi était consacré à une excursion dans rarchipel du sud de la Finlande). 

Des présenlatlons et démonstrations sur ordinateurs des programmes 
utilisés en arachnologle ont eu lieu au cours de la matinée du samedi avant 
l'assemblée générale du C.l.o.A. qui s'esl déroulée l'après-midi. 

Le grand nombre de participants à présenter communications ou posters 
ne nous permet pas d'inclure les résumés dans le bulletin. Mais Il est possible 
de vous procurer le fascicule "Abstracts XI International Congress of 
Arachnology. - Reports from the department of Bi%gy, University of Turku, N° 
19. ISSN 0358-2264. ISBN 951-880-319-6, 1989 - auprès de MM S. 
Koponen ou P.T. Lehtlnen, Zoologleal Museum, Department of 
Blology, University 0' Turku, SF-20500 Turku 50, Finlande. 

Soutenances et rapports 

Stud.1 lor le co.porte.ODt .aterDel ot 100 

l.pllealioD daDI lei "béDo.éDel l"b-IoclaUI 

cbez rArallDée CoeIDI611«rtlllrJ,(fllder) 

j.L. GUNDSI.UNH 

DoctDrat de rUalvenl,lé de NANCY 1 

7 

Le. diy.n UpOCI:I 010 hctivil6 aaIor"on. d. h"I.,,60 ClM/ows wrl'Olstris.,,1 

tlb tludih >el.a la double perspeclive 010 I.ur tveDluoU. valour ad.ptativ. ot de lour 

r6.ul.lioa , 

Le cycl. IUlerDOI _ d6tDul. _Ioa doua pb ... : ua. pb ... i"cubatricI.t ua. 

pb ... do lDi". OUI j.ua ... u pb .. ,R.aire. 

Dt. la po,,1e aw.lllln/lo.....,.,ru.lpri ... ua c .... p.rIAI .... "t de ,.rdi.aDI,. do 

_0 COCOQ • ,'.ncoo.lr'e de ao.breuJ, parui,," cl prtdateun. panai 1.,quIII dl. 

cua •• "..... La .... "" plau du co ... p.I1o .... at do .ardi.,"u" o.t 
cbtDllolo.iqu ..... alli6 •• la poa". Ce c .... porlAlm.at se ... iali.nt cb •• du r .... II .. 

sorU .. de I.ur cycl ... pr.dudaur, 

Ea c. qui c."c.r". 1 .. sola. aUI j.u".,. Doire tcayail .·.sI .... "Ii.n.m."t 

c."c."tr' our l'aJim.atal.i."do la porU. qui ... st.v6 ...... ultipl •• Ic.mpl ... : 

, t ·.pptDvisio"llOmoal ea proi .. · o. • ... ati.Uo ... al r6.u16 pu des 

.1~ .. ulal~OQl qui 'Dl.lDOal do. j.ua ... Le quaJil6 .• t poul·tlr. 1. qUIDlil6. do. 

sti"UIalIO'U d6poDdeai do l'A._ des j.u" .. . 

En cu do dïs.Ua 1 .. j.ua •• c."tiau.al • 61r •• 1i .... al6. ,r'te • u"o 

aourriture 6 ...... "1 de la "'6" (ptDbo.bl .... al d'orilial .yuioa"ol. 

. Les jauaes dtvoroD.l syst.matiquo.onl UQ deuli6.e cocoo .labori quelques 

JO un IVlal 6m.er.eo.co. La valeur tooclÏoan.llo d. c. pboaom601 reste 

bYPOlb6liquo. 

En cu de diHU. ptDlo".60. la ... 6 ... sa d6'or6. p.r los j.uaos. 

. Si 1'." "a .. d·.lloctuor 1. bil." de l'''livi'' poro"lalo .• D c .... ta .. quo 

l 'QvIs.tl.s.wmooc. plrolltilal ." kwcoup' pluJ 61cv6 dansl. cu da SOiDS lUI louo.., que 

dus 1. cu du ,ordi,a,,",. du coco .. . 

L:'ludo de. l""ncU.,,. o"lr. jou" .. au c.urs do 1. pbase .r6,.ire lai ... 

• pp.nllnt doUI poials i"'porlalll:l: 

. LOI ia .. ractioa. IDcialo. prll .. a .. al ua, plasticil6. r."ctioa d. 1. qUIDli16 

d. prolll III d. 1. prhoau ct. J. m'",. 

C.rlaiDI' canc"risliqulIJ social" peuvenl etrl mlio.t.eoull par 

"I,polltïoa proloo, •• lUI stI..ula&iouI IOd.le,. 
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STRUCTURE AGREGATIVE DE POPULATIONS DE L'ARAIGNEE 

ly,;~II. cr-nol.'. CI , (ARANEAE, ARANEIDAE) ET INTERACTIONS 

INTERINDIVIDUELLES AU COURS DU DEVELOPPEMENT 

Patrlclc KREMBR 

Laboratoire de Diologie du Comportement - OP 293 - H,06 Vandoeuvre-les-Nancy 

Cedel 

ZYI/Îelll z-no/III eU une ... ptee d'Araignh .olllalr .. anthropophile chez 

laquelle une étude de population a r~vélé la pr~sence de deui phénomènes : une 

r~p.r1ition d. type agrégatif de. individus dan. le milieu ainsi qu 'une variabilit~ de 

1. taille de. toiles dan. le. groupememenlS observés, 

La variabililé observée dans le diamètre des loi le. de. population. 

~tudiées est due :li une contrainle eIerc~e par le congénère; pour des Plire. 

d'individu., la loile tissée en second e.1 de diamètre inférieur :li celle con.truile en 

premier . 

Des études de popUlation. réolisées lU cours de l'ont''llénie montrenl que 

la r~partition de type "arégatif existe :li chaque stade du développement bien qu'il 

eliue une distance minimale sUII~ran\ l'elÏ!\enee de contraintes entre individus. Le 

type de répartition observé e.t vrai.embllblement dû :li une phéromone volalile 

"sociale", Entre les .tade. " et III du développement, il Ippa roil également une 

augmentalion marquée de. distonces interindividuelles qui suuère l'apparition de 

modifications com portementale. de type agoniSlique, 

Une mise en lituotion d'inleraction Igoniuique des individus réali.h 

aUI différents nades du développement révèle relistence de nombreuse. variation. 

comportementales aUI stades Il el 111. Ces varialion. , 'oblervenl au niveau des 

c.r.cl~ristiques des interactioRs el au niveau de la prépond~r.nce de racteurs 

individuels sur J'issue de. controntalion •. 

Les Jtade. 11 et III apparaillent donc comme un moment charni6re de 1. 

vie de Zy,i~J/a r-nor.,. au niveau comportemental. Ce moment charnière ne peut pas 

~tre mis en relation avec des variations morpho-physiologiques Cam me celle, qui 

el istenl lors du p .... ge du st.d~ IV au stade adulte. 

Chez Zy,;ell. l'-nol.", l'individu agit donc :li difr!renl. niveaui sur la 

structure des populations, Il elerce une Ittraction sur se' congénères m.is également 

une contrainte lors du choil d 'un sit.e de construction , De plus, il elerce une 

contrainte lors du tinaRe des toiles qui se tradu it par des constructions de diamètre 

réduit, 

Si ZYI/ielll l' -nol.'" ne r.pond aUI cril~res d'identificOllon clu.iqu ... 

de' es,,~ces d ' Ar.iRn~es sociales~ elle n'est pa, d'avant.Re une esp~ce solitaire, 

LII communicillion chez les Arllignées: 
élude des phénoménes vibrllloires Irtlnsmis pllr les loiles 

lors du r llpprochemenl des seA'es chez quelques 
Diclynidlle el Agelenidlle. 

Il. lEDOIlGNE 

Thèse de Doctorat de l'Université de Nancy 1 

9 

lors du rapprochement des sexes chez les Araignées fileuses, la prise de contact 

entre les deux partenaires a lieu en général sur III toile. les comportements exprimés 

engendrent alors des phénomènes vibratoires au niveau des structures soyeuses. 

A partir de rencontres mole-femelle chez quelques Dyctinidae et Agelenidae, il est 

présenté une description et une 1I0001yse de ces phénomènes, enregistrés grâce li un 

ensemble capteur-OSCillographe-enregistreur mllgnétique. 

Des tests préliminaires, utilisant des vibrations sinusoïdales aux caractéristiques 

connues, permettent d'apprécier J'influence du capteur et de tensions appliquées en 

différents points de la toile, sur des caractéristiques du signal et de préCiser les 

Cllpllcités de transmission des toiles, 

La structure rlne des phénomènes vibratoires engendrés par les comportements et 

leur organisation temporelle, sont étudiées chez huit espèces, ce qui permet une 

bnlllyse comparative des éléments de communication intervenllnt lors du rapprochement 

des sexes. Les espèces étudiées se divisent en deux groupes selon les modlllités de 

prise de contact entre les partenaires. Pour les unes, l'approche est lente, progressive 

' llvec émission d'unités vibratoires orgonisées en motifs, pour les autres, l'opproche est 

ropide et les unités vibrlltoires émises ne présentent pliS d'organisation en séquences 

épéU li ves. 

l'aspect fonctionnel est abordé relativement aux prOblèmes des discriminations 

inlra ou interspécifiques, de la sélection sexuelle et de la spécificité des signoux, en 

porticulier pour les espèces sympatriques, 
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Patrick MARC, 1988 - QUELQUES DONNEES FONDAMENTALES POUR 

L'UTILISATION DES ARAIGNEES EN LUTTE BIOI.OGIQUE. 

Universilé de RENNES 1 - Laboralnire de Zoologie el d'EcoplJysin/ogie - L . .4. INRA - Campus 
de Beaulieu· Avenue du Génùal LECLERC - 35042 Rennes Cédcx. 

L'utilisation des Araignées en lulle biologique n'a fait l'objet d'aucun travail en France 

malgré des résultats encourageants 11 l'étranger. Dans l'optique d'une application ultérieure en 

verger de pommiers, nous présentons des résultats préliminaires obtenus en chênaie, relatifs à 

l'étude de quelques facteurs nous paraissant importants pour l'utilisation de certaines Araignées 

contre les Tordeuses (Lepidoplera : Tortricidae) du chêne. 

Afin de connaître les esp~ces les plus abondantes sur les chënes, le peuplement 

arachnologique principalement est étudié. Chez certaines es~es d'Aranéides choisies pour leur 

mode de chasse et leur abondance dans le milieu, les phénom~nes, de cannibalisme 

intraspécifique, de migration ct d'activité nycthémérale sont abordés. 

Mols· tif:! : Chlnaie, verger, Aranéides, Insecles. IUlfe biologique. cannibalisme, migralion, 
aClivill nycthémérale, Tor/ricidae, Anyplraena accen/llata , ClubiOlla pa/lid Il la , 

Clubiona terres/ris, Pllilodro/1/us dispar, Pllilodroml/s cespi/lIl11, Xyslicus lan io , 

Clubionll camp/ II . 

Palrick MARC, /989 -L'UTiLISATION DES ARAIGNEES DANS LA LUITE 

BIOLOGIQUE. 

11 

Universilé de RENNES 1 - Loberaloire de Zoologie el d'EcoplJysiologie - L.A . INRA - CamplU 
de B/wulieu· Avenue du Général LECLERC - 35042 Rentlt!s CUex, 

Résumé: 

L'analyse des connaissances concernant l'utilisation des Aranéides dans la luite 

biologique a montré que ces ·prédateurs jouent un rôle non négligeable dans le contrôle des 

ravageurs au sein d'agrosyst~mes pérens comme les vergers. En Bretagne, le verger de 

pommiers a été choisi comme mod~le d'étude, les recherches seront ensuile poursuivies dans des 

cultures sous serre. Toutes les esp~ces d'Araignées ne sont pas efficaces contre tous les 

ravageurs, ce qui implique une sélection parmi les es~ces déjà présentes dans l'agrosystème en 

fonction de la biologie des ravageurs et de celle des Araignées. 

Un travail sur pommiers ct sur chënes a pennis de sélectionner trois es~ces 

d'Aranéides abondantes en fonction de leur efficacité potentielle sur deux des principaux 

ravageurs du pommier (l'Anthonome et le Carpocapse). L'étude de leur biologie et la réalisation 

d'élevages. avec comme objectif à terme une optimalisation de leur production, sont 

commencées. La comparaison des arachnofaunes sur pommiers el sur chênes a révélé de fones 

similitudes ce qui peut se révéler intéressant pour nos objectifs, en utilisant par exemple la faune 

des chënes pour enrichir ce:lle des pommiers. 

Afin de vérifier si des augmentations artificielles des populations d'Aranéides ne 

risquent pas d'être dangereusement limitées par le cannibalisme, une méthode d'étude a été mise 

au point. Soil application l une esp~ce abondante (Anyphaena accentuata) a montré que le 

cannibalisme est exceptionnel el intervient surtout lorsqu'il y a une très grande disparité de taille. 

En raison de l'importance pour une lu Ile efficace d'une bonne coïncidence spatio

temporelle Araignée-ravageu·r. une méthode d'élUde du rythme d'activité nycthéméral a été mise 

au point sur une espèce susceptible de détruire: le Carpocapse: Clubiona corricalis. Celle mélhode 

a permis notamment de cerner plus précisément les périodes d'activités de chasse de l'Araignée. 

L'analyse des premiers résultats d'un e.ssai de lulle biologique en pommeraie se révèle 

très encourageante, mais nous allendon.s une deuxième année: d'expérimenlation pour en 

présenter les résultats. 

Mols-clés: LUrle biologique. Aranéides, vergers, serres. prédation, activité, Anyphaella 

accentua/a, Araneus diadema/us, Anelosiml/s villa/us, Clubiona cor/icalis, 

AII/llonomus pomorum, Cydia pomonella. 



MARECHAL Patrick. Données préliminaires sur le développement 

et l'écophysiologie du syst~me visuel d'une mygale, Ischno

t he l e g uyan en~is (Dipluridae). 

DEA "Ecophysiologie et dynamique des populations d'invertébrés 

terrestres· . 

Mémoire soutenu le 22 septembre 1989. 

Université P ; et H. Curie, PARIS VI. 

RESUME : 

Cette étude sur Ischnothele quyanensis est une contri

bution à une meilleure connaissance de l'écophysiologie visuelle 

des Araignées, notamment des Mygalomorphes, animaux couramment 

considérés comme -nocturnes". 

Le premier chapitre est consacré à l'anatomie et l'histo

logie du syst~me visuel de l'adulte. Cette étude, en micros

copie photonique, a permis de compléter partiellement les 

données générales dans ce domaine chez les Araignées. 

Le deuxi~me chapitre aborde l'organogen~se du syst~me 

visuel. Les résultats obtenus sont confrontés aux données de 

la littérature, et discutés. 

Dans le troisi~me et dernier chapitre sont exposés les 

résultats de quelques expériences préliminaires de comportement 

à la lumi~re. 

Ce travail apporte deux données originales : 

-L'existence d'un seul relais synaptique au niveau des 

centres optiques pour les fibres des deux types d'yeux. Cette 

observation permet de compléter le schéma évolutif élaboré par 

HANSTROM en 1923. 

-L'existence d'une inversion de la phototaxie à un stade 

avancé du développement postembryonnaire. Ceci laisse supposer 

que le comportement obscuricole de l'adulte ne se manifeste 

que tardivement au cours de la vie postembryonnaire d'Ischno

thele guyanensis. 

HOTS-CLES : Mygales - Ischnothele guyanensis - Syst~me visuel -

Histologie - Développement - Phototaxie. 

JURY : M. CASSIER 

M. ECHI\UBI\RD 

M. FARGUES 

Mlle LAUGP. 

13 

le latrod~ctlsme : références à Latrodectus mactans 
menavodl de Madagascar 

RASOARIMANGA Adeline 
Mé~oire de DiplOme d'Etat de ~octeur en Pharmacie présenté à l'Université 
LOUIS Pasteur·U.E.R. des SCiences pharmaceutiques de Strasbourg el 
soutenu le 22 mars 1989 

Résumé 
Une lenlatlve de mise à Jour. de la systématique du genre Latrodectus 

esr,propos.ée a~ début de ce Iravall. La répartition géographique des espèces 
et 1 appareil vemmeux y sont particulièrement décrits. 

Une des composantes essenlielles du venin esl l' 0( . Lat rotoxine 
responsable de l'effet neurotoxique. L'analyse des cas d'envenimation dont 
certains sont dus à la morsure de L. m. menavodJ montre que la 
symptomatologie est très variée. La thérapeutique appliquée est sauvant 
symptomatique et a recours, à Madagascar, à la 1I0re locale. 

Mots clés 
• Latrodecte 
• Lalrodectus mactans menavodi 
• Envenimation 
· Madagascar 

Président: M. B. PESSON 
Membres: M. M. KREMER et Mme J. RICHARD 



Etude bibliographique des araignées venimeuses et de 
, "aranéisme 

VERJAT Catherine 
Thèse Vélérinaire présenlée à l'Universilé Claude f3ernard-lyon 1 el soule nue 
publiquemenlle 18 janvier 1990. 

Résumé 
la peur qu'engendrent les araignées est bien souvent injustiliée. Seules 

quelques espèces sont véritablement dangereuses. . , . 
La symptomatologie de l'aranéisme est caracténsée par 1 eXistence de 2 

Iypes de venin ; à action neuroloxique générale el à acllon nécrosanle local.e. 
la sérothérapie. particulièremenl efficace dans le cas de venins 

neurotoxiques, est Impuissante dans le cas de morsures nécrosanles, dont le 
traiteme.nl pose encore de nombreuses difficullés. 

Mots clés 
- Araignées 
- Aranéisme 
- Venin 
- Trailement 

Président : M. le Professeur FREDERICH 
1er Assesseur: M. le Professeur GEVREY 
2ème Assesseur : M. le Professeur KECK 
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Commentaires Bur le peuplement aracbnologlque du littoral et des îles 
du Golfe du Molblhan. 

par Frédértc YSNEL 

Laboratoire de Zoologie et d'Ecophyslologle - Unlverslt~ de RENNES l, 
Av. du G. al Leclerc. 35042 RENNES cedex. 

Le Golfe du MorbIhan constitue. sur la facade atlantique du Massif 
Armoricain, une vaste cuvette littorale d'une superficIe de 35000 ha ne 
communIquant avec l'océan que par un étroit goulet entre les pointes 
rocheuses de Port- Navalo et Kerpenhlr. Celte situation géographique 
exceptionnelle confère au Golfe un aspect de vé rItable mer Intérieure 
parsemée d'une trentaine d'Iles ou nots. 

Bien que situé au coeur d'une réglolJ tempérée. le Golfe présente un régime 
cllmatJque partlculler- caractérisé par un ensoleillement Important et des 
hJvers doux- et que l'on peut qualifier de mésocllmat sub-médlterranéen. 
Ces facteurs géographlques et c11matJques spécifiques font de cetle région une 
zone naturelle remarquable sans doüte unique en France. 

Cependant. le peuplement arachnologlque du Golfe était Jusqu'Ici 
parUcullèrement méconnu: Il espèces Simplement avalent été recensées, 
Des récoltes répétlUves effectuées sur les formations littorales (schorres. 
étiers, gréves, ensembles dunatres, pelouses aérohallnes. landes .. . ). arrlére 
IIltorales (prairies patû.rées ou hygrophiles. boisements . de résineux. 
boisements de feuillus, landes mésophlles ou humides ... ) et sur les mJlIeux 
Insulalres ont permJs de révéler la présence de 263 espèces soit environ 40% 
des espèces connues pour l'Ouest de la France. 17 d'entre elles sont nouvelles 
pour la faune du MaSsif Armortcaln (Araneus glbbosus, Araneus oplsthographus, 
ClublDna juvenls, Com/.cularta unicomls, Drapetlsca saclalls, EoophnJs nwlesta. 
He/(ophanus auratus, Unyphta furt/va, Llnyphla marglnata, M/crollnyphla 
tmplgra, Mlnyrtolldes trifons. Oedothorax glbbosus. Dreanet/des abnormls. 
Pel/enes arclgerus Hertaeus oblongus. Phl/odromus colltnus • Tttanoeca trtsC/s) 
(l) et une espèce. Pardasa pu.rbeckens/s capturée sur les maraJs salants et les 
grèves est nouvelle pour la faune françalse. ' . 
L'analyse de la composlUon faunlsUque du peuplement arachnologlque du Golfe 
(tableau 1) souligne le caractère méridional d'une partie de la faune (33 espèces 
recensées) . 

Pour 17 espèces qualifiées de "thermo-septentrlonales". le Golfe constitue 
• une des voles d'extension de leur aIre médltèrranèenne vers des milieux plus 

nordiques à caractère therrnophlle (dunes. landes séches ... ); 16 espèces 
qualifiées de "thermo-atlanÜques" colonisent principalement la région 
médltérranécnne mals peuvent aussi s 'Installer le long d'une bande littorale 
océanique pour atteindre dans le Golfe la Ihnlle septentrionale de leur aire de 
rèpartltlon française. Ce cortège d'espèces méridionales colonisent 
prlnclpalcment les ensembles dunalres et les milieux Insulalres (tableau Il) 
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Inbleau 1: ProporUons d'espèces recensées sllr le Golfe du Morbihan colonisant 
les dlfférent.esr · glons françaises. 

rt!partUlon aur 
le territoln 

medll~lTan~ennes 
& lhenno·atlantlques 
ou thenno·septentr1onales 

absentes de la rtglon 
medllt!lTan~enne 

nombre 
d'~ 

22 

12,5% 

prtsentes sur 
l'ensemble du territoire 

77.2% 

domaine Atlantique 5 2% 

Total 

tableau -II: Station!! du Golfe colonisées par les espèces médltérranéennes 
thcrmo-aUantlques (TA) et thermo-septentrlonales (TS). 

doîî1i1iîe continental 

Alopecosa cursor /TAI dune 
Agroeca Inoplna n'S} dune 
AncloslmlU aullclU (T'S) gentts 
Chclracanthlllm mlldel fIS} poteau 
Er!gone promtsclla (TSJ plage 
EoophrJls acqlllpes (TSJ dune 
Ilaplodrassus dalmqlensts fIS) dune 
I/cllophanus kochl (Til) ajoncs 
I/lIgrolllcosa rubrofasdala n'S} dune. ralalse 
Lalloy •• sexpuslulala (T'S) dune 
M/crommata IIgur/num fIS} dune 
l'nrdosa pal/tans (TSJ dune 
releoopsts merllocrls /TA) dune 

• Pcl/enes arctgerus (TA) dune 
Pel/enes nlgrocUtalus ITAl dune 
P""odromus pulchel/us TA} dune 
l'hlegra bresnleri (TA} dune 
Rundnta Interalts (TA) dune 
Te/rn!1l1otha n!gr/la (T'S) dllne 
11ler/d/on IrlSlablte (fS) dune 
TherfdlDn suaveolens (TSI dune 
Tllanoeca Irtslts (TA) dune 
Zeloles clvlcus (TA) ralalse. rougères 
Zooarfon Ual/cum (TA) dune 
ZOra arma/ala (TS) dune 

dom&lïîe liî.ülâJre 

Chc/racanthlum ml/deIITS} 
Evophrys herb!grada (TA) 
SaUts barblpes /TA} 
Trochosa fulvollneala (TS) 
Evophrys aequlpcs (fS) 
Synageles venator (1S) 
Zelolcs clvlcus (TA) 
ZOdarion rubldllm (TA) 

mlUeUll: 

roches 
cyprès 
plage.aJoncs 
galets 

plage. prairie 
foss~ 
prairie 
plage 

~~~ F,aralle!,!.f!:S) _ _ __ ~e ___ . _. _____ . _____ . 
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$1 l'on compare les peuplements colonIsant des formations naturelles 
homologues sur les iJes et sur le contJnent. comme par exemple les landes à 
ajoncs d'curope (figure II. on constale: que, pour une richesse spéclflque 
comparable, leur composlllon spéclOquc respecUve est très dIfférente : 
13 des 80 espèces recensées (soit 16.2 %) sont communes aux deux 
groupements: 8 espèces sont exclusivement InsulaIres et 14 sont 
spécifiquement continentales, Près de 55% des AraIgnées colonIsant les 
groupements d'ajoncs InsulaIres se retrouvent sur la bande continentale 
périphérique mals n'ont JamaJs été capturées sur des massIfs d'ajoncs, 
A l'Inverse, 42% des espèces récoltées sur les ajoncs continentaux colonlscnt 
d'autres mJlJeux sur les îles, 

De telles "anomalIes" de colonisation des m1l1eux Insulalres se retrouvent 
aussi pour les peuplements de Coléoptères (2). 

D'autre part, sI l'on considère les proportions respectives de chaque groupe 
dc chasse présents sur les îles et sur l'ensemble des milIeux continentaux 
périphériques analogues, on constate qu'II existe un pourcentage d'AraJgnées 
errantes (44,1%) plus Important sur les iles que Sur le conUnent (35,3%) et à 
l'Inverse un pourcentage d'Araignées à toiles en nappe moins Important 
(13,7%) sur les [les que (22%) que sur le continenL En France, ces deux 
caractérlsuques (augmentaUon de la proportion d'Araignées errantes et faible 
représentaUon des Araignées à toiles en nappe) se retrouvent au sein des 
peuplements les plus méridionaux (3). 

Deux éléments majeurs soulignent J'originalité du peuplement: 

1 
La présence Inhabituelle au sein d'une région tempérée de 33 espèces 

appartenant essenUellement à la région mèdUérranéenne. 

L'existence sur le Golfe d'un mésocUmat à forte tendance médltérranéo
atlantique (douceur hivernale et ensoleillement Important) expliquant cette 
concentratlon au niveau du Golfe d'espèces méridionales "thermo-atlantlques" 
ou "thermo-septentrlonales", 

IL'existence d'un "syndrome d'Insularlté" 

- Le statut d'Insularité provoque sans dollte une modlficaUon des condlUons 
thermiques ou hygrométr1ques des mtIJeux et entralne l'Inst.alJaUon, au sein de 
rormatlons végétales analogues à celle du continent. de nouvelles 
communautées d'AraIgnées plus adaptées au méso- ou au mJcrocUmat Insulaire. 
Celle ré-organisation des communautées d 'Araignées se traduit aussi par la 
présence, au seln d'un important cortège d'Araignées exclusivement Insulaires, 
d'espèces méridionales et par une représentation de type "médttérranéenne" 
des goupes de chasse composanl le peuplement des iles, 

1: Canard A" Coutant 0" Marc p,. RoUard C" Y.nel F, (en préparation) -
Catalogue et cartographie provisoire des Aranéides de l'Ouest de la France. 
Bull. SOc, seL Bretagne, . 

2: Y.nel F, - Inventaire analytique des peuplements d'Araignées et de 
Coléoptères du IJttoral et des Iles du Golfe du Morbihan, 
rapport d'études pour l'année 1989, 157 p, 

3: Canard A. - 1989 : ContribuUon à l'étude des Aranéides du Parc Naturel 
Régional de la Corse, 
Trao. set. Parc nal. rég. Res, nal. Corse, Fr, 20; 1·52 
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Nouvelles 

Mue de male adulte chez une Thersphosldse 

ML CELERIER signale avoir ob é ' . 
d'araignée déjà adulte. serv en aout 1989 la mue d'un mâle 

Ce mâle ainsi qu'une femelle d Il l' 
en oclobre 1987 el maintenus en éle~aUgee~ UI ~nt été donnés par un éleveur 

Il s'agil de Thsra hosida8 . epUis cetle dale. 
resle à préciser. P provenanl du Chili et dont la délerminalion 

La mue du mâle s'est effeci é . . 
malgré la perte d'un palpe el d'uun: aVI~c dlffi~Ullé ~ais l'animal y a survécu 
après la mue, le mâle a recommencé pa a reSI. S COincés dans l'exuvie. Peu 
la lemelle lors d'une tenlalive d'accoU~/:e n~rrlf normalement, Il a été lué par 

Le matériel conservé dans l'alco men en novembre 1969. 
C~NAAO a monlré que le coefficienl d,~1 (~ue el cadavre) examiné par A. 
articles de six palles el la longueur Céph~~~~lsse~ent ~oyen mesuré pour les 
mue a donc p~rmis une légère croissance deo;:~:~~~, s élève à l ,II ~ 0,02. La 

Aucun fall analogue ne semble . é é . 
mâles de certaines espèces de M aVOir 1 slgna/~ dans la liltéralure. Les 
comparables à celles des lamelles Yqgu~/e:" Possèd~ralent-jJs des potenlia/ités 
de leur vie adulte? . es. COntlnuenl â muer toul au long 

"VIsite au cenlre culturel Scharpoord de Knokke" 

La seconde Exposltfon Internationale dM' 
nov~mbre .1969, en Belgique, à l'initiative e ygales s ~Sl déroulée en 
Theraphosld FellowShlp). de M. p, CharpenlJer (Inlemational 

Elle faisail découvrir au publi 
Theraphosina8. A vicularinae et G c un gra".d nombre de Th8raphosidas: 
leur pays ~'origlne (Afrique, Am~~':;u~o!~o~nfe), r~grouPées en lonction de 
~dulles et Juvéniles. occu aient de ' . se. a pl~parl ~es Mygales, 
1 excepllon de quelquas i~diVidus c!r~~~:~U~s de pelltes dimensions, à 
ornemenlalion. Pholographies et n t r s Iquas par leur taille ou leur 
l'exposition des animaux vivanlS, 0 es sur leur biologie complétaient 

Nous reg relions toui de mèm 1 l' 
conlérence n'aient été présentés ? e 8JI que les commenla/;es et la 
exposilion Internationale , Mais ~/~n flamand, ,~ecl dans la cadre d'une 
eccleclique pour ces animaux enc uéence el 'Inlérêl d'un public Irès 
telle animation. ,ore m connus, montre j'aspecl posilif d'une 

C. ROLLARDel C. PARIS 



20 

Echos de "LA BOURSE EGYPTIENNE" enlre les années 1927 el 
1930 

Gabriel DARDAUD, il l'époque rédacteur en ch el adjoint de ce quotidien 
de langue française du Caire, nous conte l'histoire survenue au journal entre 
le 10 e.1 12 juillet, da.ns les années précédant la dernière guerre. 

• La rotative de ce Journal était Installée au rez-de-chaussée avec une 
dizaine de linotypes ; rna.is en sous-sol dans une grande cave mal aérée et 
presque obscure <lumière électrique en permanence), on procédait à la fonte 
des demi-cylindres représentant chacun une page du quotidien. Les 
Inlillralions.de la crue du Nil maintenaient ce sous-sol dans une lorte humidité 
et la chaleur de cette partie de l'imprimerie restait en moyenne, selon les 
saisons, de 22 à 35 degrés C. Comme tous les vieux immeubles du Caire, cet 
atelier surchauffé, obscur et humide, abritait des colonies de blattes, peut-être 
même quelques scorpions, dont la présence ne gênait pas le moins du monde 
les préposés à la fonte des formes de la rotative. 

Tous ces détails vous expliqueront, tant bien que mal, le milieu dans 
lequel se produisit une véritable Invasion de grosses araignées créant une 
sorte de panique parmi les imprimeurs au travail dans le sous-sol el aussi à 
l'étage supérieur (celui des linotypes, de la composition, de la mise en page et 
de la rotative). 

Tous les membres du personnel de l'imprimerie, vivant dans les vieux 
quartiers du Caire, étaient familiers avec les tarentules, scorpions et autres 
arachnides du pays, mals aucun d'eux n'avaient Jamais vu des araignées 
aussi grandes et en lene quantité. Il y avait une véritable migration qui eltraya 
tous les ouvriers et le chef-prote de l'imprimerie me signalant le désarroi du 
personnel me déclara: "Elles crient quand on les écrase .. .". Il fallait traduire: 
"sous les sabots de bois des ouvriers, les araignées crissaient, leurs 
enveloppes chitineuses ayant la dureté de celles de grosses creveltes·. 
Quand je voulus rassurer mon personnel, on me iii voir une bonne dizaine 
d'araignées écrasées dont les palles velues m'intriguèrent. Je demandais une 
chasse en règle pour obtenir quelques spécimens vivants et j'indiquais qu'il 
sullirait de relourner sur ces bestioles les boites vides contenant la poudre 
d'antimoine (utilisée pour durcir le plomb dans les creusels de linotypes). 
Elles avaient la dimension des boites de conserves alimentaires et on pouvait 
complèter le piège en glissant sous l'ouverture une feuille de carton. Un quart 
d'heure plus tard, j'étals en possession d'une dizaine de ces araignées bien 
vivantes. Au total, on en extermina ce matin-là de 30 à 40 errant en plein jour 
et en pleine activité dans le sous-sol et le rez-de-chaussée de l'imprimerie. 

Ces araignées qu'aucun des ouvriers n'avait jamais vues et qui leur 
faisaient peur semblaient en collective migration. Elles couraient les unes 
après les autres se glissant sous les tables des compositeurs, entre les 
bobines dfil papier pour gagner la rue voisine. Rien ne justifiant leur 
apparition, leur nombre et leur compo[tement, je fis appel au meillel)r 
entomologiste du Caire, le Prof. Alfieri" secrétaire de la Société Royale 
d'Entomologie, conservateur de ses collections et éditeur des publications de 
celle savante Société. 
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Je lui portal une boite contenant une de mes araignées. Il la tua avec un 
peu de sulfure de carbone et l'ayant étalée reconnut qu'JI n'avait jamais vu un 
arachnide de ce genre. Rien de semblable ne figurait dans ses collections et 
nous avons en vain feuilleté ensemble les planches de la célèbre "Description 
de l'Egypte" de l'expédition Bonaparte puis de celles de la Mission de 
l'Université de Cambridge sur les arachnides de la Vallée du Nil. Rien ne 
correspondail dans ces ouvrages à l'araignée que nous avions sous les yeux 
et qui à première vue paraissait être proche des mygales. Le Prof. Allieri me 
conseilla d'envoyer notre spécimen au Prof. Berland du Museum et de garder 
les araignées vivantes capturées dans l'imprimerie en allendant sa réponse. 

Par télégramme, le Prol. Berland me fit savoir: "Intéressante découverte. 
Seul spécimen femelle Musée de Berlin. Chetopelma Ollvaceum Koch trouvé 
en Syrie. SI possible envoyez mol mêle". 

J'étais bien incapable d'Identilier les mâles de celle espèce et devanl me 
rendre à Paris quelques semaines plus tard, je convins d'un rendez-vous au 
Museum avec le Prof. Berland. En attendant, les plus belles araignéas de 
l'imprimerie furent placées dans de grands bocaux (sur un sol sableux) dont 
les ouvertures étaient fermées par un tissu léger. J'al demandé au Prof. 
Berland comment je pourrais Identifier les mêles et aussi quelles observations 
utiles, je pourrais lui transmellre sur mes pensionnaires. Il me renseigna sur le 
premier point et surtout me demanda de faire placer d'urgence dans chacune 
de mes "cages" une coupelle d'eau en me disant : ·Ces araignées boivent 
tous les jours, mals peuvent rester sans manger pendant de longues 
périodes". Il me demanda aussi , après m'avoir présenté une collection de 
Pompiles d'Afrique et d'Orient, d'observer la chasse de ces gros 
hyménoptères, certains d'enlre eux pouvant êlre prédateurs des Chetope/ma. 
Sur ce p~.lnt, pendant les deux ou trois années qui suivirent, Je ne puis lui 
donner d Indications. Il y avait toujours - (on les avait alorS repérées) _ 
quelques Che/ope/ma dans les recoins humides et obscurs du sous-sot de 
l'imprimerie, mais jamais on a pu apercevoir les Pompiles qui auraient pu les 
parasiter. Etant donné leurs dimensions, leur présence n'aurail pu échapper à 
l'attention des ouvriers et à la mienne. 

L'observation quotidienne de mes captures par contre nous donna de 
grandes satisfactions. 

Celle araignée lisse sur le sol une toIla de repos sur taque Ile elle se tient 
et qui n'a .rien d'une toile-piège de chasse. Pendant toute la journée, elle se 
recroqueVille en boule velue Inidentlfiable, mais dès ta tombée de la nuit, elle 
sort de sa torpeur apparente et s'élend, toutes pattes écartées au maximum 
sur la paroi de son bocal. Elfe demeurait dans cette position 'jusqu'au pelii 
matin et venait alors, avant de regagner sa toile, se baigner dans la coupelle 
d'eau déposée au fond du bocal. Elle donnait alors un étrange spectacle dont 
ma femme et mol furent les témoins Jour après jour. L'araignée se baigne un 
peu comme un oiseau ; mouillée, elle passe lentement et méticuleusement 
ses pattes sur les diflérentes parties de son corps, puis pendant près d'une 
demi-heure se livre à d'étonnantes contorsions parvenant à placer par 
exemple ses pattes arrières dans ses mandibules en les envoyant au dessus 
de son corps. Après quoi, elle procède au nettoyage de sa tOile-lapis pour en 
écarter lous les résidus de sa nourriture et de ses excréments. Elle se 
recroqueville, alors seulement. en boule serrée jusqu'au prochain soir. 
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Pour sa nourriture, nous n'evions Que l'embarras du choix. Dans ta 
capitale égyptienne el ses environs, vallée irriguée ou désert proche, nous 
Irouvlons en abonda.nce les proies les plus diverses, Les blalles étaient 
surtout appréciées; mais élaient également acceptés sauterelles, manIes, les 
plus gros scarabées et coléoptères. L'araignée dévorai! tout ce Que nous lui 
présenllons d'assez gros pour justilier son attaque. Les peUls diptères, par 
exemple, la laissaient indifférente. Guêpes, frelons et autres hyménoptères 
l'énervaient par leur bourdonnante agitation èt finissaient à la longue par 
succomber à son attaque, suivie d'une consommation normale. Mais c'étail 
évidemment un réflexe de défense contre le trouble apporté plutôt que proies 
appréciées, Jamais l'araignée n'acceptait de s'intéresser à un insecte qu'elle 
n'avait pas elle-même capturé. Ella s'en débarrassait en les couvrant d'une 
partie de sa toile de sol. Par contre, dès l'introduction d'un Insecte vivant dans 
son bocal (de grandes dimensions), l'araignée sortait rapidement de sa 
position diurne et détendait progressivement ses palles. Immobile, elle 
observait l'intrus, puis d'un seul coup se dressait verticalement sur ses patles 
arrières et se rabattait sur sa proie avec une étonnante vigueur. A travers la 
fine loile couvrant le bocal, on pouvait entendre le claquement de sa charge. 
Le venin de ses deux crocs avait un effet foudroyant, paralysant en quelques 
secondes même les plus forts acridiens dont les palles sauteuses n'avaienl 
plus que quelques IrésalIIements. L'insecte capturé était gardé enlre les 
palles de l'araignée, comme dans une cage, el commençait aussitôl une lente 
et méthodique mastication qui pouvait se prolonger pendant des heures, 
réduisant finalement la proie en une boulette de la dimension d'une petite 
cerise, et ces déchets broyés étaienl alors déposés hors des limiles de la toile. 

Ainsi régulièrement alimentée et même, malgré elle sur-alimentée, notre 
Chetopelma nous donna le spectacle curieux de ses mues. Elle ancrait ses 
palles sur sa toile pendant que s'ouvrait une fente dans son prothorax d'où 
émergeail progresslvemenl, comme une hernie, un animar pâle de couleur 
qui, ayant dégagé l'une après l'autre Ioules ses paltes, s'installail exactement 
à côté de ta carapace abandonnée. On avait alors r1mpresslon d'un parfait 
dédoublement. La nouvelle venue demeura immobile pendant quelques 
heures, le durcissement de sa carapace lui rendit bientôt toute !,on activité el 
l'araignée iii très vite preuve d'un appétit renouvelé el d'une vitaJité inlacte. 
Elle n'avait fait aucun eHort pour se débarasser de sa vieille ·coquille" 
vraisemblablement, en état de liberté, elle aurait été ailleurs se lisser une 
nouvelle toile de sol (?). 

En conclusion, j'ajouterais les notes suivantes: 
10 

• Toutes les araignées caplurées vivantes lurent des femelles. Les mâles 
que recherchait le Prof. Bertand devaienl donc .êlre en petit nombre dans la 
masse de celles qui apparurent brusquement en plein jour et au maximum de 
la chaleur de juillet fuyant la cave de l'imprimerie du journal ~?). . , 
20 

- Celte migration ne s'est jamais renouvelée à ma connaissance et fle~ n a 
pu justifier cetle sorte d'essaimage d'araignées qui ne sont vra~ment ~ctlves 
que pendant la nu~t el vivent cachées e,n perma~ence dans lobscunté de 
leurs retraites. Ni les conditions normales.de leur vie n'ayanl été troublées et 
la nourrilure ne leur faisanl pas défaut, je n'ai jamais pu découvrir la raison du 
phénomène dont j'ai été le témoin , 

23 

Faut·" supposer des naissances trop nombreuses pOlJr l'habitat choisi et une 
surpopulation locale? Peut· on penser aussi à une agitation justifiée par une 
période de fécondation des femelles ?" 

Gabriel DARDAUD Onit sa correspondance sur ces questions en le 
"priant d'excuser ce lon~ exposé qui. n'a rien ~e SC,~entifique" mais ~e sont là 
des premières observations qu'auraient pu lalre n Importe lequel d entre les 
naturalistes et qui sont à la base de la connaissance sur la biologie d'un 
certain nombre d'espèces. J'espère que la lecture de celle aventure vous aura 
ravi. Si vous souhaitez quelques détails supplémentaires, vous pouvez 
contactez l'auteur de ces lignes : 46. rue Perronet, 92200 Neuilly - Tél. (1) 
46.40.06.17. 
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Mu •• um n.llonal d'HI. loir. nalul."e 
Unlv.,.". PARIS VI 

f2,}me Colloque europ~en d'Arechnolog/e 
2,4 Juillet 1990, PARIS, FRANCE 

s.a .......... :40713574.143382525pot •• 3154 .13119 

2ème clrèulalre Inscription définitive 

• renvoyer la plue rapldamanl ponlbla at au plua tard le 30 mara il : 
M.L. CELERIER : UnivelSÏlé de Paris VI, SaUmenl A, 1er élage. 4 Place Jussieu, 75252 Paris 

Cedex 05 

PARTICIPANT 
NOM: 
ADRESSE: 
Téléphone: 

-~ommunlco!lon oralo Intitulée: 

A1Au(s): 

-f.!W.U (s) InI~ul6(s) : 

A1Aeur(s) : 

ACCOMPAGNATEUR (s) 
NOM(s) 

Thème·' : 

Thème" : 

•• rappel des Ihèmes: BIOLOGIE, SYSTEMATlOUE·BIOGEOGRAPHIE. ETHOLOGIE, 
PHYSIOLOGIE, VENIMOLOGIE • ECOLOGIE, ECOPHYSIOLOGIE 

- Oota at haura d'arrlvéa • Parla : 

- Oata do déport do Parll : 

Bbervo!lon do chambre (a) 

-en Clé Unlversftalro (130 F eMon. la null par pelSonne): OUI ' NON 
.en HOlel (do 140 à 350 F el plus par personne el par nuit suivanllas caulgortos): 0, " ", .... 

dirnarche ( 1. tJrdI ( ), mani ( l, mercrecl ( l, jeudi ( ) 

-indiquez la caltlgorÏ6 d6sir6e 
.acceptez.vous de parlager voile chambre, en Miel, avec une autre psfSonne? OUI - NON 

BOpo, du mIdi au Reslaurant de l'Université (40 F environ, calé et boisson compris) 
tJndI ( ), ma/ti ( ). mercred ( ) 

.flU1U.l du mercradl 4 : ........... place (s) 

ExcursIon du Jeudi 5 : ........... place (s) a Versailles ou ........... place (5) a Fontainebleau 
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Bilan des pré - Inscriptions: 120 pal1lclpanls el une Irentaine d'accompagnaleurs. 

communications et posters 
_ durée des communlcalkins : 10 mn + 5 mn de discussion 
• dimensions maximums dos poslers : 125 . 115 cm 
.résumés des communicalions el posler_s de 20 lignes chacun maximum en 2 languas 
(comme convenu à Bortin) ( les 2 résumés Inclus dans un rectanglo do 26117cm , marge gauche: 
3cm), à envoyer impéralillemenl pour le 30 avril 1990 à M.L. CElERIEA. 
• eeles du çolloqua publlés, avonl déçembre 1990. dans un numéro spécial ; longueur du 
manuscril d·une communication ou d'un posler de 6 pages maximum (comprenant ilIuSlralions el 
bibliographie) , Il appol1er sI poSSible 101er JuUlet 1990 (ou onvoyer Bu plus lard 10 15 aoûl) si 
possible sur disquetles Maciniosh ou IBM (3 112 · 5 1/4· ASCII Files) Il J , HEURTAULT( laboraloire 
de zoologie, 61 rue de Bullon 75005 Paris) 

Frais d'InscrIptIon IIU Colloque (.IIi envoyer le plus 101 possible el au plus lard le 30 
avril Il J, HEURTAULT)· 350 FF par par1lclpanl, comprenanl apéritif el lunch d'accueil , le recueil 
do résumés elles Acles. 
UnB paniclpalion rll1SncJ6rB sera dBmand61 pour le buffet campagnard (BI 6galemenl pou, 10 
lunch SUit Accol'lflagnateurs adullos}. Il r6gler Il l's"lv6e en m6mo tamps qus le prilt des 
chalf'b,os. des repas. des Irais d'oltcursion (t1vonluo//omenl) . 

Programme provIsoIre du Colloque 

Dimanche ln/OO 17h - 21h Accueil des partlclpanls dans le hall de la 
Blbllolhèque cenlrale du Muséum. 38 rue 
Geoffroy Salnl Hilaire, 75005 PARIS (lieu de 
déroulement du colloque) 

lundi 2f7 190 

Mardi 317190 

MercredI4f7190 

JeudI5f7190 : 

8b30 - 10h 
10h-13h 
13h-14h 
14h ·18h30 

Accueil des partlclpanls 
Cérémonie d'ouverture 
Apérilil el lunch 
Comrnunlcalions 

Olner tlbre (suivI d'une vlslle guidée de Paris pour les personnes 
Intéressdes) 

9h -12h30 
12h30 - 14h 
14h - 17h 
1711,18h 
10h - 19h 

Dlner libre 

9h -12h30 
12h30 - 14h 
14h - 18h30 

19h -22h 

Excursion 

Comrnunicatlons 
Ddteuner 
Comrnunlcallons 
Réunion de la Soclélé d'Arachnologle 
Poslors 

Comrnunlcatlons 
Déteuner 
Communicallons 

Bulfel campagnard 
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Autre 

lDlCm.alioDIIl Symposium 
Apo«olol1 and cOllKrntloD WUCI 

in lempUalt Ind lroplu! reDons 
Uruvcni.y 01 l'adOYI • ILLly • Depart","., 0' BiololY 

S.pt ... bcr J6--19 1990 

Oear Colleague: 

réunion 

As of this date, we have received approximately 280 
proposcd titles for posters and lectures from people aIl 
over the world, and the International Symposium on 
l\groecology and cons erv"tion J:;sue:; in Temperate flnd 
Tropical Reg i ons, to be held in Padova September 26-29, 
1990, seems very promising. 

We would like to take this opportunity to extend to 
you once again the invitation, if you are interested, to 
participate in the symposium, and wa hav.e included "ith 
this latter the second circular. In this circular, you 
will find all the information pertinent to the 
conference, as well as particIpation form, and hotel and 
excursion reservation torms., . 

If you are intercsted -in attending, we can still 
accept sorne titles for posters only. Titles, 
participation form and abstract must be sent to the 
Secretary by March 20, 1990. All rcgistered participants 
will icceive abstracts of the posters and lectures 
includcd in the Symposium. The proceedings may also be 
obtained for a low priee. 

Maurizio G. Paoletti* 

5cp'Cltzy. N .O. 'aolcuJ &ad 0.0. Lonuoal 
[)cpUlIDCDl of liofolY. ''''0'''' UDiv,ni'1 
\'.A Tricu" 1) -uni PtidOtt.· h~y 
Tel ~9/1J2J)7~S6U6. Tel .. 00116 
Fu ~91.01121l.u)O~1 

cordially, 

G.G. Lorenzon! 

1 am lnterested ln parteclpating in the International 
symposiun on Agroecology and ConseryatiQP Issues in 
Iemperate and Tropical Regioos. 
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surname ________________________ Name(s) ______________________ _ 

Mailing Address ____________________________________________________ __ 

Telephone _________________ Fax. ____________ Telex __________ __ 

1 am interested in participating io the conference 

1 wish ta present a poster with the tentative' titI.: 

Date ______________ ~Signature, __________ ~ __________________ __ 

P1ease return this fora by March 20, 1990. 

Secretary: 

Paoletti M.G. and Lorenzoni G.G., 
Department of Biol ogy 
padova University 
Via Trieste 75 
35100 Padova 
Italy 

TaI: 049/8286309 
049/656686 

Fax: 049/8072213 
049/663057 

Telex: 430176 


